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LA GUERRE DU PACIFI 

EN B I R M A M I E , 
les Japonais 
avancent vers Noulmein 

Nouveaux débarquements dans les îles de l'Insulinde 

A l'auraônerie générale des prisonniers de guerre : Le d a «sèment des demandes 
des aumôniers des Sta lags . <pn. sado) 

Les écoliers de 
répondent au 

France 
Marée hal 

« Mou» voulons une pairie propre, disciplinée, 

franche. Et nous l'aurons ! » écrit l'un d'eux. 

Front de l'Est 
En trois jours, 

les Sovfets ont perdu 
90 avions 

Berlin. 28 Janvier. — On a n 
nonce cle source militaire qu'au 
cours des trois dernières Journées 

• * les Soviets ont perdu 80 avions . 

Vichy, 36 Janvier. — A Bellerive. | genêt, dans le Lot-et -Garonne, ap- l Le 23 Janvier, ils ont perdu 27 
près de Vichy, on dépouille l é n o r - pllque à ' la lettre les conseils du appareils, soit par le feu de la 
m e courrier envoyé par les enfants ! Maréchal. Il écrit : D . CL A., soit e n combats aériens, 
i France au Maréchal, en réponse i « J'ai été sage e n classe. J'ai bienj «oit au sol: pendant la même Jour-
a son message. II y a peut-être fait mes devoirs. A la récréation, i née, un seul appareil a l lemand a 
deux mil l ions de lettres ; un per- quand Je Joue avec les camarades. | é té porté manquant , 
sonnel nombreux les classe par ré- je ne triche pas. J'ai une bonne T^ 2 4 Janvier les Soviets ont 
gion. Le dépouil lement n'est p a s ] n o t e en histoire et en g é o g r a p h i e - 1 ^ w ^DureÛs e t au cours de 
encore terminé. Entassées les unes I J'ai été franc. Je n'ai ni ment i ni l a J o u r n é e d u ^ ^ ^ 2 3 a v l o n s 

«ur l e . autres, ces lettres représen- | volé. Je m e suis appliqué à 1 écri-1 ^ f t M 

t e n u e n t prés de six fois la hauteur j ture. je ne fais pas beaucoup te, c e s d e u x ù m M n ^ J o u m é e g 

de la tour Eiffel. fautes. » | „„ , „ _ „ „ . „ __„ ZH 
U n e des plus belles que nous | Bravo, mon petit : on peut servir 

ayons lues a été écrite par les élè-1 la France dès 1 école ; tu l'as c o m -
ves de la classe de 3- de l'école pris. 
Saint-Nicolas , a Issy- les-Moul i - j Eh bien I continuez 1 Le Maré-
noaux. Ces enfants ont constitué I chai e t le pays sont contents de 
une ligue de l'énergie. Tout un pro- ! vous. 
gramme I 

Amsterdam, 26 Janvier. — On j général impérial communique ce qui 
mande de Rangoon au service d'in- suit : 
formations britannique que sur le 
front de Moulmeln (Birmanie) de. "** unités spéciales de fusiliers 
violents c o m b a t se développent con-1 f a r i n e Japonais qui. Je 24 Janvier, 
tr» les troupes nippones. En raison | ̂ f » * * ? " * » débarquer près de Kan-
de leur « supériorité numérique , , les f f ^ (Célèbes) poursuivent leurs ac-
JaponaU ont réussi à poursuivre leur t l c , I U ' d e nettoyage, 
avance. Les troupe* britanniques se 
•ont retirées, pendant la nuit, sur 
de nouvelles positions. 

Nouveaux débarquements 

japonais 

au Bornéo et à Célèbes 

Tklo. 28 Janvier. — Des troupes 
Japonaises ont débarqué prés de Ba-
Uk-Papen à quelque 400 km. au sud 
de l'Ile de Tarakan, sur la côte orien­
tale d u Bornéo néerlandais. D'autre* 
mouvements sont déjà signalés qui 
sont e n corrélation avec ces succès. 

Les opérations de nettoyage 

ToXio, 28 Janvier. — Le quartier 

Deux centres stratégiques 

tombent 

aux mains des Japonais 

Toklo. 26 Janvier. — L'agence Do-
mél annonce que les localités stra-
tégiquement Importantes d'Agyer-
Itam et de Kluang. situées dans le 
centre de la Malalsie méridionale, 
viennent d'être occupées. 

Amsterdam, 26 Janvier. — On con 
firme, de source anglaise, que les Ja­
ponais ont occupé Ba tu-Pana t. 

EN LIBYE u mm KTE 

un seul appareil a l l emand n'est pas 
rentré à sa base. 

Un régiment allemand 
repousse 

une division bolcheviste 

Le Souverain Pontife 
a lait remettre 
100.000 francs 

au diocèse de Lille 

Nous ne voulons plus dans no­
tre patrie, dans notre France, ex­
pliquent-i ls . de paresseux, de vo­
leurs. Nous voulons une France 
propre, disciplinée, franche. Et ça, 
nous l'aurons, grâce à vous, notre 
chef. Nous allons faire tous nos 
efforts pour être dignes d'être 
Français . Maréchal, nous nous per­
met tons de vous embrasser de tou­
tes nos forces. » 

Marcel Arllaud. de Saultes . dans 
le Vaucluse. est Jaloux des enfants ; 
de Vichy. La Jalousie est un défaut. \ Son Eminence le cardinal Lié-
m a i s on pardonne à Marcel Arliaud ; nart vient de recevoir par les soins 
d'être Jaloux. Il voudrait voir le de la nonciature, un chèque de, 
vr«r*oh«i N» le nouvant nas. il se 100 000 francs, don du Souverain! — Les Journée* nationales de la Jeu-
Marecnai . n e le puu « • J * " P o n t l f . a „ diocèse rie I 111c nour1 " « " • a" M - » e t w novembre ont 
console en regardant son portait , f o n t n e au diocèse de u n e . pour p r o d u l t r u 8 C U l e TCn, occupi, 
qui est partout chez lui. dans le soulager certaines misères engen- -
magas in de ses parents, sur le poste drées par les hostilités. 
de T S J - e t dans sa chambre. L'évêque de Lille a fait répartir 

€ S a n s vous, écrit cet enfant , la cette somme entre diverses œuvres 
France éta i t perdue. Avec vous. Je /occupant plus spécialement des 
sais qu'elle redeviendra belle c o m - sinistrés. 
m e autrefois, et Je compte bien y N p ^ I D E N T I Q U E 
vous aider à la guérir, t . . . n i n p * c c n ' A R R A Ç 

U n petit bonhomme de Pau. lui. | A U D " ^ " * U A K K « 
es t décidé a bien travailler pourj S. Exe Mgr Dutoit . évéque d'Ar-
être plus tard un homme instruit. , ras. a fait savoir aux fidèles que 
dont l a France aura besoin pour se le Souverain Pontife lui avait fait 
relever, remettre, par la nonciature, un 

« J'espère que vous ne vous fati- chèque de 100 000 francs, dest inés 
ajoute-t il naïve- à venir en a:de au diocèse d'Arras 

800 prisonniers 

Berlin, 26 Janvier. — Au cours j 
de la Journée du 24 Janvier, dans ; 
la partie centrale du front de l'Est, I 
un régiment d'infanterie a l lemand i 
a repoussé une division bolcheviste. i 
s emparant de deux vil lages e t : 
capturant 800 prisonniers. Il est 
à s ignalé que les Bolchevistes 
avaient appuyé leurs attaques par i 
d'importantes forces blindées. 

(Lire la snite p a g e 2 . ) 

niions de francs. 

M. Churchill est-il en mesure 
de répondre 

à l'appel au secours 
de l'Australie ? 

Sto.kolm. 26 Janvier. — Dans un 
article de fond Intitulé « Danger 
en Australie », le c Times » écrit 
que M. Churchill a promis a M. 
Curtln. premier ministre d'Australie, 
que le gouvernement envisagerait 
sérieusement de donner suite 
a la. demande de l'Australie, relative 
à l'envol d'avions et de matériel de 
guerre, e t à celle tendant à la créa-
t o n d'un cabinet de guerre d'Em­
pire et d'un conseil de guerre des 
alilés dans le Pacifique. 

c D'après le point de vue qui do. 
mine en Australie, écrit ce Journal, 
une contre-offensive contre le Ja­
pon devient nécessaire. Celle-ci de-
vralt ê t r e appuyée principalement 
par une collaboration des forces na< 
vales et aér.ennes. tandis que les 
troupes de terre devraient y Jouer 
un rôle subordonné. 

» Or voici que, tout a coup, on 
fait tomber la responsabilité princi­
pale sur les maigres forces terres­
tres. On ne peut malheureusement 
pas dire qu'une amélioration notable 
a été enregistrée dans le développe­
ment de la situation. Le Japon pos­
sède encore la maîtrise en Haute 
mer et peut renforcer plus ou moins 

DU GÉNÉRAL ROMMEL 
A MIS FIN A L'OFFENSIVE BRITANNIQUE 

9 

Est-ce 
un tournant 
de la guerre 

pour 
la suprématie 

en Méditerranée ? 
Rome. 26 Janvier. — D e source 

militaire italienne, on déclare, au 
sujet de la situation stratégique 
actuelle des puissances de l'Axe 
sur le front de Libye, que !a brus­
que riposte des forces germano-
ital ienne en Afrique du Nord a mis 
fin à l'offensive ennemie . 

Les avant-gardes des unités mo­
torisées qui, après avoir vaincu la 
première résistance, opérèrent une 
brèche dans les lignes ennemies, 
ont pénétré profondément dans les 
lignes adverses. 

On ne se rend pas encore bien 
compte de ce qu'il es t advenu de 
la puissante armée britannique. 
Celle-ci. qui avait talonné, au prix 
d'innombrables efforts e t sacrifices, 
les forces de l'Axe qui se repliaient 
et avait clairement prouvé son In­
tent ion de conquérir la Tripoli-
taine. a été contrainte a une re ­
traite précipitée par la réaction 
soudaine des divisions ltalo-aUe-
mandes . 

Les forces anglaises manœuvrent 
a son gré, ses forces terrestres et : et luttent à présent afin d'échap-
aériennes en partant de ses base* l per à la dangereuse menace qui 
principales. pèse sur elles. 

(Lire la snite page 2 . ) J n e n résulte une situation qui 
1 'j diffère notablement de celle qui fut 

M. C A Z I 0 T promise à l'opinion publique a n -

ministre de l'agriculture _ 
Ce qui contribue sans aucun 

P A R L E R A J E U D I P A R RADIO doute aussi à cette situation, c'est 
Vichy. 27 Janvier. — M. Pierre l e changement qui s'est produit e n 

Caalot parler* jeudi à Saint-Oer- j Méditerranée où. moins que Jamais. 
ma in-des-fossés de la corporation l'Angleterre n'est e n mesure de 
agricole. s'attaquer à l'aviation e t à la m a -

Prononcée devant l'assemblée gè- rine de guerre germano-ital ienne, 
oérale constitutive de l'union des j Ea tout „,, ies événements dé -
.yndicats agricoles de l'Allier, l'ai- m o n t r e n t qu'après deux mois de 

durs combats, les forces de l'Axe 
ont conservé leur entière combati ­
vité. Ils prouvent, e n outre, la ml-

locut.on du ministre de l'agricultu­
re sera retransmise le 29 Janvier * 
19 h. 10 (20 h. 10 en zone occupée! 
par l'ensemble des postes du reseau 
d'Etat. "f nime importante e t l'Inconsistance 

(Service cartographique du JOURNAL DE R O L B A I X . ) 

UN PARALLELE 

Des promesses et prophéties l e M. Ckird.ll 

DOUZE CARGOS AMERICAINS, 
dont six pétroliers, 

sont coulés par des sous-marins allemands 
» 

G R A N D QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, 27 JANVIER. 

Des sous-marins a l lemands, opérant dans les eaux américaines 
et canadiennes , ont coulé douze autres navires de commerce d'an ton­

n a g e total de 1 0 3 0 0 0 tonnes , dont six pétroliers. 
A v e c c e résultat, le total de* navires coulés devant l es cotes, 

américaines se monte à trente, d'un tonnage global de 2 2 8 . 0 0 0 tonnes . 

Le «< 
iPh Grsphopre**) 

aérai Rommel 

des s u c é s remportés par l 'ennemi. 
On se trouve peut-être à l'heure 

actuelle à un tournant Important 
et très Intéressant du long combat 
pour la suprématie e n Méditerra­
née. 

(Lira la suite page 2.) 

La France, 

et le bolctievisme 

guez pas trop 
ment . 

Robert Calabés. de Vercueil-d'A 

Agence D.N B.» trace, entre ce 
qui. comme le Nord, a été particu- ^le M Churchill a promis et ce 

' l ièrement éprouvé par la guerre. qu'il a tenu, un parallèle dont nous 
: extrayons ce qui suit : 

J L'entrée en guerre 
du Siam 

M. Tojo, premier ministre japonais, exprime 

son espoir dans la prochaine instauration 
d'un nouvel ordre en Asie orientale 

1. - Churchill stratège 

Le S septembre 1914, M. Churchill 
d . d i r a i t au bourgmestre d'Anvers: 

— Tout est en ordre, n'ayez au­
cune crainte, nous saunerons la ville. 

Deux Jours plus tard, le 19 septem­
bre, la Ville d'Anvers était occupée 
par les troupes allemandes. 

Le 21 septembre 1914, M. Chur­
chill proclamait: 

— Si la marine allemande ne sort 
vas de ses porta, je déterrerai tes 
navires comme des 
t roua. 

Le lendemain. 22 septembre 1914. 
!t sous-marln « U.-9 ». commandé 

à b réalité 

Le Salon de la liuue maritime et coloniale 

Tokio. 28 Janvier. — Au cours et que l'effet psychologique qu'elle 
de la séance p'.émere de la C h a m - ne manquera pas de produire sur 
bre, ,basse réunie lundi, le général les peuples birman et hindou ne p 3 r W î < k U n g e n - torpillait les croi 
Tojd, premier ministre, a défini peut a sez être apprécié à sa va- | s e u r s britanniques • Abouklr ». « No 
l'attitude du gouvernement au su- leur. gue » et « Cressy ». 
Jet de la déclaration de guerre du 
S i a m à la Grande-Bretagne et aux 
Etats -Unis . 

Il a exprimé sa profonde sat l -
fact ion des mesures prues par le 
S i a m et son espoir dans la nais ­
sance proche e n Asie Orientale 
d'un nouvel ordre bât! sur des 
principes ethniques. 

Le Japon et le S i a m apportent en 
c o m m u n leur tribut à cette œuvre 

3 n raison des attaques inces­
santes et vaines des Britanniques 
contre le territoire s iamois , le Siam 
a formellement déclaré la guerre 
à la Grande-Bretagne et aux 
Etats-Uni*, et ses troupes se sont 
unie» à celles du Japon pour com­
battre les Britanniques 

Décision de la plus grande 
importance , 

dit-on à Berna 

Berlin. 26 Janvier. — Au sujet 
de la déclaration de guerre du 
S i a m i 1 Angleterre et aux Etats -
Unis , la w;ih?rmtrasse exprime 
l'avis que cette décision est de la 
plus grande Importance à l'égard 
de* opération* mil i taires du Japon, 

En mars 1915. M. Churchill voulait 
forcer l'Issue de la guerre mondiale 
i Oalipoll. L'aventure coûta à l'An­
gleterre 34.000 hommes et fut un 
fiasco complet. 

Comment la situation se présentâ­
t-elle dans 1* guerre actuelle? 

En avril 1940: M. Churchill se 
lança dans l'aventure de Norvège, en 
proclamant: 

— rVous occuperons sur la côte 
rats de leurs I norvégienne les points que nous ;u-

gerons nécessaires. 
On sait ce qui s'ensuivit. 
Pendant la campagne de l'Ouest. 

M. Churchill déclarait encore devant 
le* Communes, le 28 mal 1940. âpre* 
la défaite en Flandre: 

— Bu dépit des revers suois en 
Hollande et en Belgique, les armées 
française et britannique tiendront 
sur la Somme et sur la ligne ttagt-
not. Et nous vaincrons. 

Quinze Jours après, non seulement 
la ligne Mag.not était percée, mal* 
Paris était occupé. 

Le corps expéditionnaire angla s. 
déc.mé et en lambeaux, s'était rem­
barqué peu glorieusement à Dun-
kerqae. 

En mars 1941 M. Churchill étonn* 
le peuple anglais par la nouvelle du 
putsch des brllicistee de Belgrade. 

qu'il annonçait au Conseil central 
du parti conservateur en ces termes, 
restés célébrée: 

— / hâve great news for you (j'ai 
de grandes nouvelles pour vous). 

Quatre semaines plus tard, la 
Yougoslavie était militairement li­
quidée. 

Avant que débutât la bataille pour 
la Crète. M. Churchill déclarait le 
8 mal 1941: 

— Nous avons l'intention de dé-
fendre la Crète, jusqu'à la mort, et 
de faire Ji de toute idée de retraite. 

Le 2 Juin, la retraite précipitée des 
Britannique* était déjà terminée 
dans cett* lie. 

Lorsque les Britanniques commen­
cèrent leur offensive de décembre en 
Cyrenaïque. M. Churchill annonçât ' 

— Le moment est venu de gagner 
la meilleure manche pour la victoire 
finale, la patrie et la liberté. L'armée 
dans le désert peut insérer dans les 
annales de l'histoire une nouvelle 
page pareille à celles où sont ins­
crits Bleinheim et Waterloo. 

Aujourd'hui, après deux mois d-? 
combat, les forces armées allemandes 
et italiennes se trouvent Intacte* en 
Libye et l'armée britannique recule. 

Lee 22 Juin 1941. M. Churchill dé­
clarait: 

— Nous bombarderons l'Allemagne, 
four et nuit, dans des proportions 
sans cesse croissantes, et. chaque 
mois, nous lancerons de fortes char­
ges de bombes pour forcer la défaite 
de l'Allemagne. 

(Lire la suite page 2 . ) 

Le Fuhrer a 

reçu e a son quar-

feldmarschall 

von Bock, 

qui commandera 

M>i. H i i i t e x u r , dj ecleur des b e u x - a r t s ; Fattra secrétaire gé­
néral da ministère des colonie* ; Damoar. président d* la Ligae 
maritime et coloniale , visiteat le premier salon de cette dernière, 

ouvert à VidiT ( ï 

UNE ESCADRE BRITANNIQUE 
bombardée au large de Tobrouk 

Deux croiseurs sévèrement endommagés 

Berlin, 26 Janvier. — Le 25 J m - Plusieurs explosion* se sont pro-
v'er. des avions de combat aile- dultes. suivie* d un Incendie très 
manda avalent repéré un? petite es- étendu. Le croisîur. gravement en -
cidre de navires de gu'-re brltan 
nique au la-"-? d"* Totrouk. Ay-nt 

i passé lmme 1 atemsnt à 1 attaque. 
11* ont lancé plusieurs bombe* sur 

Quand le maréchal Péta in d é ­
clare à M. Doriot : < U faut abso ­
lument que le bolchevisme soi t 
b a t t u » , 11 traduit, avec une part i ­
culière autorité, ce que tout l e 
monde pense, e n France e t dans l a 
grande majori té des pays . C'est 
q u l l n e s'agit plus data l a guerre 
actuelle d'hégémonies, de revendi­
cations ou d'impériallsmes. U s'agit 
du salut de l'Europe e t d u monde . 
Si les Bolcheviques parvenaient à 
franchir le seul obstacle qui ae 
dresse encore sur leur route, c'en 
serait fait de l'existence m ê m e da 
la civil isation occidentale, e t noua 
assisterions impuissants a u misé ­
rable écroulement de vingt siècle» 
de christianisme, c'est-à-dire de 
toute la structure de l'ordre spiri­
tuel et matériel. 

On comprend que, devant ce t te 
s i tuation tragique, les esprits s é ­
rieux modifient certaines de leur» 
anc iennes conceptions e t s'efforcent 
de voir la lutte gigantesque que 
mène 1 Allemagne contre 1 U R B B . 
sous son véritalbe Jour. 

Tant que peut planer la menace 
d'une bolchevisation. il ne doit m a 
y avoir, en Europe, de sécurité n i 

ber gênerai *» d'ordre véritable. Le péril commu­
niste refoule bien loin tous Isa 
autres. 

Notre révolution nationale , c o m ­
me l'organisation de l'Europe Dou­

ane nouvel le p . , . i veUe ne r^tvent se poursuivre que «t 
/ ~ i 1 on él imine le communisme de l * c -

t i a da front tion régénératrice et constructlva. 
oriental. L* communisme est un disscrvent 

des forces nationales e t l 'ennemi 
""-~~~ né de toutes les réformes qui n e 

— M L a t n e q. découlent pas d'un matérial isme m -
chané d'affaires de tégral e t d'un athéisme officiel. 
Colombie en Iran-i P a r t o u t ^ u B e s t Implanté, m ê m e 
«mine dTuMH»Ufr* ' J»ur peu de temps , le coromuniama 
pour le» fimiue» a accumulé les ruines. Voyez l a 
de* mineur* qui Hongrie sous la férece dictature 4 a 
d , ° n . t ™ r é « , J ? - o " l B * l a Kun. Voyez l'Italie avant l 'ar-
Dhe <:« s t-«tienne i rivée au pouvoir de Mussolini. 

- i-a Bonr»* des Voyex l'Espagne et les horreur» 
valeurs de paris a ; rouges de Barcelone et de la Oatxv-
p-oicngé d * P u

i ' » : l o g n e . Voyez surtout la Russie e t 
réT de™***11 séance" ! 1 « abominations du bolchevisme a » 
EII« » ciôtur* a pratique. -
14 b. 30 *u lieu d . c e t t e i n M w â d û ̂ ^ ^ ymK 

de ceux qui. malgré les démaostn*-
tions multipliées de l'armée rouge, 
ne voulaient voir dans les dirt» 
géants de Moscou que des p e d » 
Sstes convaincus. Les préparât!»» 
ouisfants et méticuleux des troupes 

heure*, «oui! 
gnant ainsi l'ac­
croissement sensi­
ble du vouiume des 
affaire*. 

Communiqué officiel allemand 1 ^ , ^ ^ ^ ^ . ^ ^ 
Le haut commun-

que I T J . R . S . S . é ta i t prête à 
se Jeter sur ses voisin» de l'Ouest 
et que l'envahissement de l'Alle­
magne, d'abord, et de toute l 'Eu­
rope ensuite, rentrait dans un p t a a 
longuement étudié. Le travail e n -

Ql'ARTILR GÉNÉRAL PU FuHRER, 2 6 JANVIER. 
dément des forces armées communique : 

A l'Est, combats ininterrompus. 
Au cours de la nuit dernière, de* avions de combat ont touché. d»n» rrppris depuis l o n g t e m m et l'or d u 

le* réglons ntiirltimes de l'Angleterre, à l'ouest de Pembroke, un navire ' K ^ m t t e r n devaient faciliter «M 
marchand de fur! tonnage, qui a été endommagé à tel point qu'on Pé"» nperst lors militaires *?ns la ph i -

part des pays. Le paclosme da le cou 

dommage, est resté sur place. 

Au cour* d'un nouveau survol, un 
deuxième erolaeur léger a aussi été 

-online pt*rdu. 
La LuftuattV a dirige d'autre» attaque* de nuit contre on port «Maé 

sur la c»»le %ud-ouest de l'Ile anglaise. 
En Atrlque du Nord, Isa formations germano-Italienne* ont poursuivi 

l'ennemi en déroute, et l i t ont Infligé, à la suit* de violents combats, 
d'autres pertes Importante* en homme* et en matériel. 

Bien que pendant la Journée d'hier, M char* blindés. S» canon* et 
un nombreux autre matériel de guerr e de toute espèce, ont été capturé* 
ou détruit*. 

Dans la Méditerranée, des avions de combat allemand* ont attaque, 
au nord de Tobrouk, une escadre britannique. 

Des coups directs ont touché un croiseur léger. 
An cours d'une attaque eaTcctuee en plein jour contre l'aérodrome 

d'Halfa (Ile d ' Malte), des formation* d'avions de combat allemands ont P** accomplis. Et l'Europe se i 
lancé ses bombe* sur des hanrars, ainsi que sur de* appareil* an sol. réveillée un Jour sous 1» Joug kat-

Au cour* de ces action*, de* chasseurs allemands ont abattu sa onevktte. Et notre crvUiaattan a u -
combats aériens hnlt chasseur* brl tan niques, sans avoir éprouvé eux-1 ralt disparu entièrement sous ht 
marnas aucune perte. ruée des barbare*. 

1TT.R S 8 n'était qu'un article d'ex­
portation, un soporifique dest iné à 
endormir les nations étrangères, u n 
camouflage qui dissimulait la fabri­
cation intensive des canons, des 
tanks et des avions. 

S a n s l a garda vigilant» que W 
soldat a l lemand montai t à l'Est, o a 
ne volt pas comment les effrayant» 
desseins de Sta l ine n e s e sera ient 
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